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INTRODUCTION 

La quantité d'échantillon présente dans un verre ou dans un flacon 
intervient-elle dans la sensation olfactive ? Faute de données disponibles 
dans la littérature, il n'est pas possible de répondre à cette question. Mais 
peut-on, au moins, proposer des mécanismes qui rendraient compte d'un 
effet de la quantité ? 

Le flairage est un processus dynamique : quand le sujet inspire, il y 
a prise de tout ou partie de la phase vapeur en équilibre avec la phase 
liquide et, en même temps, régénération de cette phase vapeur. 

D'où les deux hypothèses: 

- quand la quantité de liquide augmente, le volume de la phase 
vapeur en équilibre diminue; si le volume inspiré est constant (de l'ordre 
de 0,5 litre) le complément est apporté par de l'air ambiant, ce qui entraÎ­
ne une diminution de la concentration du volume inspiré en éléments 
aromatiques, d'où une diminution de l'intensité perçue. 

- quand la .quantité de liquide augmente, la surface libre se rappro­
che du nez; par suite la force de l'inspiration au niveau de cette surface 
libre augmente; si le renouvellement de la phase vapeur est d'autant 
plus efficace que l'inspiration est piUS forte, on comprend qu'une augmen­
tation du volume puisse se traduire par une intensité perçue plus élevée. 

Ces deux mécanismes sU)Jposent que l'équilibre entre phase liquide 
et phase vapeur n'est pas instantané, tout au moins en regard de la durée 
d'une inspiration et que la concentration moyenne de la phase vapeur 
est identique, quelle que soit la quantité présente. Ils ne prennent pas en 
compte explicitement les phénomènes liés à la mécanique des fluides, 
phénomènes qui peuvent jouer tout particulièrement quand le verre ne 
possède pas une section circulaire approximativement constante. 
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RÉSUMÉ 

Deux échantillons constitués par un même vin placé dans un même modèle 
de verre mais à des quantités différentes, sont présentés à des sujets opérant 
les yeux bandés; ceux-ci doivent désigner l'échantillon pour lequel l'odeur qu'ils 
ont perçue est la plus intense. Trente deux réponses ont été enregistrées pour 
chaque paire, correspondant à deux volumes de vin donnés. 

Les variations d'intensité olfactive sont négligeables lorsque les quantités 
demeurent de l'ordre des écarts rencontrés dans la pratique d'un remplissage 
habituel. Par contre, les intensités olfactives sont différenciées en faveur du 
verre le moins rempli, si les quantités de vin présentes dans les verres sont 
très différentes. 

SUMMARY 

Two samples of the same wine placed in the same model of glass but in dif­
ferent quantities are presented to blinded tasters; these have to determine the 
most intense, fragant wine. Thirty two answers have been registered for each 
couple corresponding to two different volumes of wine. 

The variations of the olfactive intensity are negligible when the volumes are 
near of common differences as it is usual when glass filling. On the other hand, 
olfactive intensities are different in favour of the less filled glass, if wines 
volumes in glasse are quite different. 

ZUSAMMENFASSUNG 

Zwei Proben eines sel ben worden in gleicféirmigen Glasern, aber in verschie­
denen Ouantitiiten, Probanden vorgestellt, die mit verbundenen Augen verkosten; 
diese haben die Aufgabe, diejenige Probe derauszustellen die die héichste Aro­
maintensitat hat. 32 Antworten, die 2 verschiedenen volumen eines Weines 
entsfruhend, worden für jedes Parer aufgehoben. 

ln dem Fall wo die Ouantitatsunterschiede in den Glasern gering woren, 
konnte kein signifikanter Unterschied festgestellt werden. ln dem anderen Fall, 
woaber grosse Ouantitatsunterschiede in den beiden Glasern waren, worde fest­
geste lit, dass in dem Glass mit der geringsten Ouantitat eine hôhere Aromainten­
sitat vorhanden war. 

RESUMEN 

Mediante un prueba de comparacion por pare jas se han presentado a los 
jueces, que tenfan los ojos vendados, juegos de dos muestras de un mfsmo vino, 
que diferfan en el volumen contenido en cada copa. 

En esta experiencia se recogieron treinta y dos respuestas, que permiten 
establecer la siguiente conclusion : cuando las diferencias de volumen son dei 
orden de las cometidas en el modo de servir habituai, las diferencias de inten­
sidad olfativa percibidas son despreciables; por el contrario, se aprecia mayor 
intensidad dei odor en las copas menos lIenas, cuando los volümenes que se 
comparan son muy distintos. 

RIASSUNTO 

Due campioni d'uno stesso vino messo in uno stessa modello di bicchiere 
ma con quantità differenti sono presentati a persone che degustano con gli occhi 
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